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L’année 2010 a marqué le 50e anniversaire 
de la mort de l’archimandrite Cyprien 
(Kern) (1899-1960), qui fut professeur à 
l’Institut Saint-Serge de 1936 à 1960 en 
théologie pastorale, théologie liturgique 
et patrologie. Il fut à l’origine des 
Semaines Liturgiques de l’Institut Saint-
Serge (La photoc ci-contre représente 
le Métropolite Vladimir (Tikhonicky) 
et l’archimandrite Cyprien lors de la 
5e Semaine Liturgique en juillet 1958).

Parmi les ouvrages du  père Cyprien, 
on peut citer : Les Fleurs de prières, 
L’Eucharistie, L’Anthropologie de saint 

Grégoire Palamas, la # éologie pastorale, la Patrologie, L’Âge d’or 
de la littérature patristique. Malheureusement aucun d’entre n’a 
encore été traduit en français, certains le sont en anglais. 

Le père Alexandre Schmemann disait de lui : « Père Cyprien a été 
un excellent professeur. La particularité de ses cours consistait 
dans le fait qu’il savait communiquer à ses auditeurs l’amour de 
ce qu’il enseignait. Les cours des autres professeurs pouvaient être 
plus instructifs, plus intéressants dans le sens de la problématique, 
plus signifi catifs sur le sujet. Mais personne ne pouvait inspirer 
comme le père Cyprien, séduire sur le chemin non seulement de la 
cognition mentale, mais aussi de l’amour. Il exerçait une infl uence 
irrésistible sur les jeunes âmes, en particulier lors de ses cours de 
liturgique. Pour beaucoup, le service liturgique est devenu grâce à 
lui une réalité substantielle et souhaitée. Son cours était toujours 
une homélie, ce qu’il devrait être d’ailleurs par son essence. Il 
appelait, avec une conviction qu’il savait communiquer, non 
seulement à “comprendre”, mais aussi à entrer dans la réalité dont 
il a témoigné. » « Je suis convaincu, et cette conviction se fonde sur 
les cinq années durant lesquelles j’ai célébré avec lui, que la seule 
véritable joie dans sa vie provenait de la célébration des offi  ces et 
de l’Eucharistie, des profondeurs mystiques de la Semaine Sainte, 
de Pâques, des fêtes. C’est dans ces moments-là que s’exprimait 
son amour inaltérable pour l’Église, à laquelle il s’était consacré 
tout entier. »

L’écrivain Boris Zaïtseff  fut l’un de ses amis les plus proches, ainsi 
qu’en témoigne le récit qui suit.

- Un moine souhaite vous voir.

Je descendis dans le hall de l’hôtel de Belgrade 
dans lequel à l’automne 1928, à l’occasion d’un 
congrès littéraire, s’étaient rassemblés tous les 
écrivains russes  de l’émigration.

Je fus accueilli par un jeune moine, grand, 
mince, de grands yeux magnifi ques, des mains 
élégantes. Dans sa main il tenait un livre.

- Cyprien Kern, se présenta-t-il. – Pardonnez-moi de vous 
déranger, mais je souhaitais vous voir pour une affaire.

Il me plut tout de suite. Par sa beauté et son élégance, la 
délicatesse tout particulière de sa silhouette et de sa façon 
d’être. De ses longs doigts il me tendit son livre « Fleurs 
de prières », avec une dédicace pour moi et une signature 
« Archimandrite Cyprien ». C’était un recueil d’articles 
sur la théologie liturgique.

Tout jeune encore, et déjà archimandrite. Nous 
engageâmes la conversation. Dès l’abord, il devint clair qu’il 
n’était pas seulement archimandrite, mais aussi amateur 
de littérature et d’art en général. Tout cela coïncidait 
tout à fait avec son personnage, son magnifi que regard, 
ses longs doigts délicats. De notre entretien il ressortait 
clairement qu’il souhaitait se rendre à Paris à l’Institut 

de ; éologie, à la source même des études théologiques 
russes (le père Serge Boulgakov était alors encore là).

Cette première rencontre fut brève, plus tard la vie nous 
a rapprochés. Le Métropolite Euloge le fi t venir à Paris, 
où il devint recteur de l’église de la rue Lourmel, tout en 
enseignant à l’Institut Saint-Serge.

Rue Lourmel, nous nous rencontrions aussi bien à l’église 
que chez mère Marie. Je le présentais à ma femme, et il 
devint un visiteur régulier chez nous. Très vite il devint 
notre père spirituel et un ami très proche et très cher.

Il était alors plein de vigueur, enclin tout aussi bien à 
une profonde mélancolie qu’à des périodes de grande 
exaltation.

Je me souviens de matines pascales rue Lourmel. 
Le père Cyprien célébrait dans une sorte d’extase et 
d’illumination. Lui dont la démarché était toujours légère, 
ce jour-là sa fi gure haute et mince, revêtue d’un vêtement 
liturgique éclatant de blancheur dans la lumière dorée, 
semblait fl otter dans l’église, comme aérienne. Ses yeux 
étincelaient, il rayonnait de joie. Ce souvenir m’est resté 
comme la représentation d’un autre monde étincelant 
de lumière. La liturgie qui suivit les matines se termina 
à 3h30. Nous n’avions jamais vécu une nuit de Pâques 
pareille à celle-là – nous sommes rentrés à la maison à 
l’aube, mais nous ne ressentions aucune fatigue : légèreté, 
joie.

C’était une nature complexe et profonde. Un caractère 
diffi  cile, contradictoire, capable de coups d’éclat 
imprévisibles. Il passait de la plus grande exaltation à la 
mélancolie et à l’angoisse. Intransigeant, parfois jusqu’à 
l’intolérance. Un sens aigu de la beauté et une aversion 
pour le moyen terme. Un mystique, un solitaire, une 
mentalité d’artiste, un goût infaillible d’une grande 
distinction. Il aimait particulièrement les solitaires, les 
incompris, les sous-estimés. Constantin Leontiev et Léon 
Bloy étaient ses préférés. Et la science, les livres ! 

Très vite il déménagea de chez mère Marie 
(tout le contraire de lui) à l’Institut Saint-
Serge. Il donnait des cours de patrologie, et 
collectionnait les livres. Sa chambre sentait 
l’encens, sur les murs étaient suspendus les 
portraits d’Alexandre 1er, du métropolite 

Philarète, de Constantin Leontiev. Une icône très 
ancienne, des veilleuses, les murs couverts de livres, la 
verdure des châtaigniers derrière la fenêtre. L’impression 
d’être dans la cellule d’un moine et d’un savant. Dans la 
cuisine adjacente il préparait pour les invités du café turc, 
extrêmement fort.

Il fut aff ecté dans une paroisse à 
Clamart, à près de 12 kilomètres 
de l’Institut. Mais rien ne pouvait 
l’arrêter, quand il s’agissait de 
célébrer la liturgie, de confesser, 
de communier. La petite église 
de Clamart sentant l’encens et le 
bois sec, toute simple, mais si élégante, imprégnée de 
prières, entourée de verdure au milieu de la propriété 
des Troubetzkoï – c’est là que le père Cyprien fi t son 

P. Cyprien, Boris et Vera Zaïtseff



nid. On l’aimait, on le vénérait, c’est là, je pense, qu’il 
se sentait véritablement « chez lui », et pour Clamart 
il ne ménageait pas sa peine. A l’Institut Saint-Serge il 
enseignait, il écrivait de savants ouvrages (son œuvre 
immense de l’Anthropologie de saint Grégoire Palamas, 
qui lui valut de recevoir la croix bleue de docteur ès 
théologie, L’Eucharistie, etc.), mais c’est à Clamart qu’il 
célébrait, qu’il confessait, qu’il communiait.

Durant l’été 1944, le métro de Paris ne roulait pas. Mais 
le père Cyprien n’était pas homme à se laisser arrêter 
par cet obstacle. Il faisait à pied le trajet entre l’Institut 
Saint-Serge et Clamart. Nous étions alors provisoirement 
installés rue Saint-Lambert, dans le 15e arrondissement. 
Le samedi, le voyageur faisait escale chez nous, ma femme 
le nourrissait, puis il repartait; le soir il célébrait la vigile à 
Clamart, y passait la nuit, le matin il célébrait la liturgie, 
puis il repartait par le même chemin pour l’Institut Saint-
Serge.

[…]

Au sein de notre petit cercle d’amis, nous 
appelions le père Cyprien tout simplement « Abba 
». Bien entendu, notre « abba » était d’humeur très 
changeante, passant de l’exaltation à l’humeur la 
plus sombre et à la mélancolie. Alors il se taisait, et 
il était impossible d’en tirer quoi que ce soit. 

Durant la guerre, nous avons passé ensemble deux 
étés à Bussy-en-Othe (Yonne), dans la propriété de 
feu le professeur Éliachevitch, dans une belle maison à 
deux étages entourée d’un jardin fruitier, à l’orée d’une 
immense forêt (en mémoire de sa femme décédée Faïna 
Ossipovna, le professeur Basile  Éliachevitch fi t plus tard 
don de la maison et de la propriété à des moniales russes.) 
[…] 

A Bussy nous vivions tranquillement et librement. 
Derrière la chambre du père Cyprien, il  y avait une petite 
chapelle où il célébrait comme à l’église, tandis que  je 
servais ; ces offi  ces sont restés gravés dans ma mémoire 
– toute la petite population de la maison y assistait.

[…]

Je pense que de toute l’œuvre de l’Église, c’était la 
célébration des offi  ces qui lui importait le plus. Si on 
l’avait privé de la liturgie, il aurait immédiatement dépéri. 
La liturgie le soutenait, l’inspirait : c’était pour lui le 
principal fi l conducteur vers le monde d’en-haut, quant à 
notre monde si quotidien dans sa tri dimension, il en avait 
une triste vision. Entre nous, nous l’appelions pour rire le 
« président de la société des pessimistes ». De fait, il avait 
du mal à supporter la vie extérieure – vraisemblablement 
son sens de l’esthétique et son originalité solitaire n’y 
étaient pas pour rien.

C’était un confesseur très miséricordieux. Il s’apitoyait 
toujours sur les pécheurs, il était toujours de leur côté. 
Durant les confessions, il parlait beaucoup, avec une 
grande  profondeur et une grande bonté. Quelquefois ces 
yeux s’élargissaient, s’illuminaient, brillaient d’un charme  
immense : c’était le signe d’une émotion spirituelle forte 
et joyeuse. (Mais quand dans la vie de tous les jours il 
s’énervait, ce qui arrivait souvent quand il était témoin 

de quelque chose de trivial, ces mêmes yeux devenaient 
froids et maussades.) « Il n’était pas des plus faciles, mais 
c’était quelqu’un d’entier et d’authentique », - c’est ainsi 
que le décrivait récemment l’un de ses proches, ajoutant : 
« Je comprends maintenant que je l’aimais plus que je ne 
pouvais l’imaginer ». Je cite ces paroles car je les trouve 
justes et appropriées.

Je me trompe peut-être, mais je pense que sa façon 
habituelle de célébrer était plus musicale et froide, 
qu’empreinte d’émotion (ou alors l’émotion était bien 
cachée). Il n’y avait qu’un seul offi  ce, celui de la Vénération 
de l’Épitaphion durant lequel il ne pouvait pas, ou ne 
voulait pas, celer son émotion.

Pendant des années, j’ai eu la joie d’assister à l’offi  ce de la 
vénération de l’Épitaphion le Vendredi Saint à Clamart, 
de me trouver dans le sanctuaire aux côtés des autres 
porteurs de l’Épitaphion, et de voir ainsi de près le père 
Cyprien tandis qu’il priait, qu’il oignait avec dévotion 
l’Épitaphion, qu’il faisait ses métanies en rythme, avec 

légèreté, puis qu’il élevait l’épitaphion au-dessus 
de sa tête. Ensuite, quatre d’entre nous prenaient 
chacun un des coins de l’Épitaphion, et nous 
sortions avec précaution dans l’église par la porte 
latérale. Toute l’église resplendissait de cierges, tout 
le monde, adultes et petits enfants, était agenouillé 
un cierge à la main, l’église était traversée  par un 
courant de lumière et de larmes retenues.

Alors venait le père Cyprien, courbé sous le fardeau léger, 
empli d’une profonde émotion ; on pouvait presque voir 
« la sueur et le sang » sur ses tempes, tout cela prenait 
pour nous l’allure d’une marche mystérieuse vers le 
Golgotha.

Pouvais-je imaginer à Bussy, tandis que tant bien que 
mal je lisais l’hexapsalme, que 17 ans plus tard à l’Institut 
Saint-Serge, dans la chambre de notre cher abba, il me 
serait donné de lire l’Évangile près de sa dépouille ? 
(D’ordinaire, ce sont les prêtres qui lisent l’Évangile près 
d’un prêtre défunt. Mais nous manquions de prêtres, 
alors certains étudiants ont lu, et moi aussi.)

Les étagères couvertes de livres, si familières, (on ne 
voyait pratiquement pas les murs, que des livres), le long 
lit mortuaire placé en travers de la pièce, la tête vers les 
icones et les veilleuses, les pieds vers nous. La dépouille 
émaciée de notre ami est solennellement enveloppée 
dans un manteau. Le visage est recouvert d’un voile 
brodé d’inscriptions en grec, l’Évangile est posé à droite 
de la poitrine, les mains sont croisées symétriquement. 
C’est solennel, antique, monastique, et si noble. Tout à 
fait comme lui.

Nous avons lu sans discontinuer. J’ai été le dernier à lire, 
et la dernière chose que j’ai lue, ce fut la parabole du Fils 
prodigue qu’il aimait tant. Il disait, en parlant de nous 
tous et de lui-même, que cette parabole parlait de nous. 
Dans tout l’Évangile, il lui portait un amour particulier.

Quand j’eus fi ni, le prêtre entra, et la célébration de la 
mise en bière commença.

1960.
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Pèlerinage en Terre Sainte

Il est très diffi cile de raconter en quelques lignes un pèlerinage en Terre Sainte, tant les impressions sont 
fortes et nombreuses. Je ne ferai donc pas un récit de notre voyage, mais je voudrais souligner quelques 
points marquants.

Tout d'abord l’ambiance générale du pèlerinage : être avec 
un groupe de chanteurs était une réelle chance. À chaque endroit 
que nous visitions, nous chantions le tropaire, le kondakion, 
le mégalynaire ou des stichères, et nous lisions le passage de 
l’Écriture en lien avec le lieu. Cette démarche transforme le 
pèlerinage en une actualisation constante du mystère de notre 
salut. C’était la fête, là où nous étions. Quelle intensité quand, 
faisant la queue pour entrer dans le tombeau du Christ, nous 
chantions « Ayant contemplé la Résurrection du Christ,... » ! Nous 
attendions dans une atmosphère totalement autre que celle d’une 
foule faisant la queue pour admirer un quelconque trésor de l’humanité : nous nous préparions à vénérer 

le tombeau vide, cœur de notre foi. De même, sortant dimanche 
matin de la liturgie nocturne à la basilique de la Résurrection, 
nous avons vraiment eu l’impression d’être à Pâques, et nous 
nous sommes salués naturellement de la salutation pascale.

Un autre fait marquant, est que nous sommes pèlerins venant 
après une chaîne ininterrompue de pèlerins. À la suite de 
la Mère de Dieu, dont la Tradition rapporte qu’elle se rendait 
quotidiennement au Golgotha et au tombeau de son divin Fils, 
ainsi des chrétiens se rendent et vénèrent depuis les tout premiers 

débuts de l’Église les différents lieux liés à la vie terrestre de notre Seigneur Jésus-Christ. Le plus signifi catif  
est que cette longue tradition est très souvent confi rmée par les résultats de l’archéologie.

On réalise aussi sur place des choses extraordinaires. Il est d’usage de parler de la Pentecôte comme 
de la naissance de l’Église, mais l’on sent bien que l’on ne peut pas séparer la Pentecôte de la Sainte Cène 
et de l’institution de l’Eucharistie, sacrement de l’Église. Ce lien est manifeste dans la géographie, car ces 
deux événements ont eu lieu au même endroit, la chambre haute sur le Mont Sion. Bien sûr on sait tout 
cela, mais le fait de lire dans cet endroit les deux passages scripturaires de la Pentecôte et de la Sainte 
Cène (passage qui se retrouve non seulement dans les quatre Évangiles, mais aussi dans l’ Épître de saint 
Paul aux Corinthiens) rend cette réalité très concrète, et nous pouvons dire alors les paroles du psalmiste 
comme étant les nôtres : « Mais Sion est notre mère, peut dire chacun, car en elle tout homme est né » 
(Ps 86).

Il y a aussi des petites choses très impressionnantes, en ce sens qu’elles rendent très palpable notre foi. 
L’exemple le plus frappant est vraisemblablement la faille dans le rocher qui est représentée sur les icônes 
de la crucifi xion, et qui est visible avec exactement la même forme 
au Golgotha dans la chapelle, sous le lieu vénéré comme celui de 
la crucifi xion.

Mais la Terre sainte, ce n’est pas seulement les lieux de la vie 
terrestre du Christ, c’est aussi le lieu où vivent encore aujourd’hui 
des chrétiens, de moins en moins nombreux, qui essaient de vivre 
leur foi dans des situations extrêmes. Tout d’abord notre guide, 
Sacha, jeune orthodoxe américain polyglotte, qui est venu en 
pèlerinage il y a dix ans avec sa famille et qui est resté là au service 
de l’Église. Il travaille comme guide pour les touristes, et assure 
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des tâches administratives à la chancellerie patriarcale ainsi qu’au sein d’une œuvre philanthropique avec 
laquelle il visite des prisonniers. Grâce à son érudition, son humour et ses nombreux contacts, nous avons 
vécu un pèlerinage tout à fait exceptionnel. Lui aussi, nous a avoué que ce fut une expérience particulière, 
car c’était la première fois qu’il faisait le guide en français et c’était également la première fois qu’il avait 
autant rigolé. 

L’une des visites les plus marquantes, fut celle de l’église construite 
sur la grotte des dix lépreux, qui fut en son temps un monastère, 
mais qui est maintenant une petite paroisse desservant les 16 
familles chrétiennes vivant dans une ville de 6000 habitants 
musulmans. La gardienne, une jeune femme mère de trois enfants, 
les envoie dans une école chrétienne à 20 minutes en transport, 
pour leur permettre de vivre leur foi un peu plus facilement.

Un autre temps fort fut la 
visite et la célébration au 
monastère de saint Saba de la vigile, à l’occasion de la fête du retour 
de ses reliques de Venise à Jérusalem puis au monastère. L’offi ce, 
qui dura de 20h00 à 6h30 du matin sans qu’il y ait de longueur, 
fut chanté en grec et en arabe. La célébration avec le patriarche 
fut identique à celle décrite par l’Archimandrite Antonin, chef  de 
la mission ecclésiastique russe, dans ses notes pour l’année 1865. 
Le repas monastique fut partagé avec les invités après l’arrivée du 
patriarche et avant un petit temps de repos pour entamer la veille 

de l’offi ce. Ce monastère, accroché à fl anc de roche dans le désert, sans électricité et quasiment sans eau, 
donne véritablement l’impression de n’être pas vraiment de ce monde.

Nous avons également eu la joie de nous rendre à la paroisse Saint-Nicolas à 
Beit-Jala, dans la banlieue de Bethléem, marquée dans son histoire par tous les 
événements tragiques de ce pays, mais toujours protégée par saint Nicolas. Une 
icône contemporaine vénérée dans l’église retrace les miracles accomplis par ce 
saint dans cette paroisse. Nous y avons été accueillis par Marie, la matouchka russe 
d’un jeune prêtre arabe rencontré à saint Saba, le père Paul, Abouna Boulos.

Nous avons aussi eu la chance de célébrer la Divine 
Liturgie au puits de Jacob, que surplombe une belle 
église toute neuve où se trouvent les reliques de 
l’higoumène précédent, le saint hiéromartyr Philoumène, assassiné au puits 
en 1979 et canonisé en 2009. Voici mêlé en un même endroit, les lieux saints 
et la vie contemporaine de l’ Église, marquée par le martyre.

Malheureusement les lieux saints, ce sont souvent aussi des lieux sans 
communauté, où un moine dépense 
toute son énergie à maintenir le 
sanctuaire pour l’accueil des pèlerins.

Nous avons rencontré le patriarche 
Théophile, très humble et très souriant. 

Il nous a accueilli et nous a dit l’importance de ce pèlerinage sur les 
lieux de la vie du Christ pour nous, mais aussi pour eux, Chrétiens 
en Terre Sainte, et en particulier pour le patriarcat qui joue un rôle 
unique, étant la seule communauté chrétienne indépendante de 
toute puissance étrangère.
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Ce fut aussi une découverte et un choc de voir ce jeu des religions et des communautés chrétiennes 
entre elles. Les Chrétiens face aux Juifs et aux Musulmans, sont un peuple à part, les seuls, par exemple, 
à pouvoir vénérer les tombeaux des patriarches à Hébron : cet unique bâtiment renferme d’un côté 
une mosquée et de l’autre une synagogue, mais depuis un massacre perpétré par un extrémiste juif, des 
contrôles militaires aux deux entrées empêchent les juifs d’entrer à la mosquée et les musulmans à la 
synagogue. Seuls les chrétiens peuvent franchir ces deux barrages pour vénérer les tombeaux d’Abraham 
et Sara, d’Isaac et Rebecca et de Jacob et Léa.

La situation est plus délicate entre les Chrétiens. La cohabitation, diffi cile et parfois orageuse, est régie 
par des accords qu’il ne faut en rien transgresser, mais qu’il ne faut pas non plus diminuer. Ainsi la 
liturgie orthodoxe dans tel endroit doit absolument être terminée pour 8h00, afi n de laisser la place aux 
Arméniens ou aux Latins. Avant la fi n de la liturgie, on commence à tout ranger, icônes, tapis, cierges, 
troncs, mais si tout est fi ni avant l’heure dite, on continue à chanter tropaires et hymnes, pour occuper 
le terrain jusqu’à 8h00. Cette petite « guéguerre » peut paraître absurde, mais elle est le seul moyen pour 
que chacun puisse prier dans les lieux saints dans sa propre tradition. Tous les lieux ne sont pas aussi 
favorables que la maison des Noces à Cana qui était assez grande pour y construire à la fois l’église 
grecque et l’église latine, et faire passer la rue entre les deux.

Le couronnement de ce pèlerinage fut la visite au 
monastère Sainte-Catherine du Sinaï. Pendant tout le 
pèlerinage nous nous sommes interrogés pour savoir s’il 
était vraiment raisonnable d’aller là-bas, de faire deux 
jours de route pour ne passer que la nuit avec la liturgie 
au monastère. Finalement, nous avons décidé de faire ce 
voyage. Dimanche matin, nous avons pris un peu de repos 
après la liturgie nocturne, puis nous avons embarqué dans 
notre bus, direction l’Égypte. À la frontière, nous avons 
dû changer de bus et nous sommes fi nalement arrivés au 
monastère pour la fi n des vêpres et l’offi ce de complies. 

Après cela nous avons fait une rapide promenade en montant au-dessus du monastère, mais nous avons 
été rattrapés par la nuit qui tombe à 17h00. Après le dîner et la nuit à l’auberge à côté du monastère, nous 
nous sommes retrouvés à l’église pour les matines et la liturgie. Ce fut un offi ce monastique dans toute sa 
tenue et sa sobriété. Après la vénération des reliques de sainte Catherine, nous avons pu visiter le musée 
d’icônes qui renferme des trésors, en particulier les rares exemples d’icônes de la période pré-iconoclaste. 
Nous avons pu apprécier de n’avoir visité le musée qu’avec les pèlerins, quand, avant de repartir, nous 
avons vu le fl ot de touristes déferlant sur le monastère. Cette visite a vraiment été ressentie par tous 
comme le couronnement du pèlerinage, avec l’espoir de pouvoir y revenir pour quelques jours pour faire 
l’ascension du Mont et voir les ermitages qui marquent divers lieux saints de cette montagne sacrée.

Voici, raconté en quelques lignes, un pèlerinage qui fut un moment ecclésial particulier très intense, mais 
qui donne également, une fois revenus à la maison, une nouvelle dimension à la lecture de l’Écriture sainte 
et à la célébration des fêtes liturgiques. 

 Père Serge et Anne Sollogoub
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À propos de notre paroisse

11

Avez-vous pensé à régler votre cotisation à la paroisse ?

La paroisse est habilitée à recevoir des dons. Vous avez la possibilité de bénéfi cier d’une réduction d’impôts égale à 65% 
des dons versés dans la limite de 10% de votre revenu imposable.
Les dons et les cotisations versés au trésorier de la paroisse sont à régler à l’ordre de “Association Saint-Jean”, soit par 
chèque bancaire, soit par versement au crédit du compte bancaire Association Saint-Jean, Société Générale Défense 
Leclerc Banque 30003 – agence 03832 – n° de compte 00037265531 clé 68.

Vendredi 21 janvier à 20h30 : Dans le cadre de la Semaine de l’unité des chrétiens, une célébration 
œcuménique sera célébrée en l’église Saint-Martin de Meudon. Les orthodoxes chanteront un psaume, 
pour lequel une répétition aura lieu le dimanche 16 janvier après la liturgie.

Dimanche 30 janvier : catéchèse des enfants. 

Montgolfi ère
Depuis de nombreuses années, notre paroisse soutient l’association Montgolfi ère, qui aide les 
demandeurs d’asile et les réfugiés en les accompagnant dans leurs démarches auprès des autorités. 

Montgolfi ère connaît actuellement de très graves diffi cultés, mettant en danger son existence 
même. 

Lors de l’assemblée générale du 12 décembre 2010, nous avons décidé de verser à Montgolfi ère la 
quête de Carême de l’année 2010. Par ailleurs, nous lui consacrerons en 2010-2011 deux quêtes par 
mois au lieu d’une.

Mais cela risque de ne pas suffi re. Toute l’aide que chacun de nous pourra apporter sera la 
bienvenue, tant elle est nécessaire.

Voici les coordonnées de l’association : 
Montgolfi ère, association (loi 1901) d’aide aux demandeurs d’asile
5, rue de Charonne, 75011 Paris. Téléphone : 01 43 55 01 06.
Courriel : montgolfi ere.refugie@free.fr
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